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ja lettre suivante, que reproduisent les

lournaux de Paris :
L'attitude du président Giant est le prélude

d'une guerre entre l'Espagne et les Etats-Unis;
.i vous ne reconnaissez pas l'indépendance de
Cuba, la révolution que vous représeuntz sera
responsable de cette rébellion parricide. 'Si
j eusse régné, la chose ne serait pas advenue,
ou, du moins, n'aurait pas acquis le degré de
force qu'elle a maintenant, uéaumoins, aà
l'heure qu'il est, l'intégrité du pays est mena-
cée et tous ses enfants doivent le défenmire.

Si la guerre est deciaiée. je vous cfre une
tréCe pour tout le temps que dureront les
hostilités, mais je naintiens ies droits à la
Cuhroi ne, parce que je conserve la conviction
(lue je la gagnerai un jour. Je ne puis envoyer
mes loyaux volontaires à Cuba, tmais je defn-
drai nos provinces.

La Côte Cantabrienne enverra des coraire
organisés par SOL indomptable population qui
feront la chasse aux navires mîarchaiJds de os
ennemis et les poursuivrOtnt peut-étre liS(qlie
dans leurs propres ports. Si vous acceptez la
trève, nommons des représentants qui en règle-
ront les conditions. Si vous refusez, le monde
sera témo in que l'Espagny catholique a tait
noblement son devoir.

Toutes les nîouvelles redes de Madrid

indiquent que la lin (le la guerre est inévi.

table, ei co nséquence de ' épuiseiient et

île la tésorgai isaetioni des Carlistes.

NOUVELLE' ,DIVERSES

L'organisation administrative des tetritoire s
(lu Nord-Ouest n'aura pas lieu avant le prin-
temps prochain.

Le montant du revenu de la Puissance du-
rant le mois d'octobre dernier a ét1- de $21;;,1-
1o:1.75, et les dépenses de $t,738,533.l01.

Les juges (le la i'our Supreme out déeidé
qu'elle siégerait pour la premiîrý fois le 1
janvier prochain, pourvu que la prclaatit
du gouvernement pour établir sa juridictiou
soit publiée à temps.

Il y aura 50 ans le 4 décembre prochain que
l'illustre évêque Plessis, de Québec, est mort.
Il est rumeur qu'à cet anniver aire, l'église
métropolitaine du Québec chantera un service
des plus solennels auquel as isteront tous les
évéques et le clergé de la province.

Le steamer AI4bert, de lictou, arrivé le 14
courant des Isle s de la Magdeleire, rapporte
que le navire Calcutta, parti de Québec pour
Liverpool le 4 du courant, a flait naufrage sur
la Grosse Isle. Vingt-deux homnn s de l'équi-
page, et une dame qui avait ptis passage à
bord de ce navire, se çont noyés. Il t' a <lue
le capitaine, trois matelots et un tuo iSe qui
ont réussi à se sauver.

Le Standard de lembroke donnait, ernie-
ment, une liste des compagnies qui ont actuel-
lement des chantiers en opération da s les
limites situét s au-dessus de cette localité, et
le nombre d'hommes que chacune de ces -om-
pagnies emploie. Voici cette liste :

Hamilton Bros., 120 ; Bronsoi et W-stou,
» ; E. B. Eddy, 92; A. et 1'. Wlit . 123 ;
llurdman Bros., 107 ; Daniel Moore, 105 i Pat-
tee et Perley, 77 ; .let J. Klock, G ;l \,agle,
51 Thistle et ctasswell, 46 ; J. . Bt, 4
Mîlc''ierman et Cie., 40 Allan Grant, 38
Fraser et Cie., 2 ; T. et C. Srith, W
McKay, 27 ;Cook et Waddel J.
AIcDougall, '21 ; Moore et Cutler, 2 J t
Bryson, 23; Ja. Fitdlay,;30. . NidLan i

Cie., 32 t Mills (t Tutrner 7 O. Latour, le;
Levi Young, 50 - Walker, 20 :W. D' . Chp-
muan, 20 ;i Timins, 30 i Bang,:3 W.
Allen, 33 ;bannermar et DOran, 30 ;l .Por-
t eous 18; W. howau, 43 ; J. A. illar,. "tG
Geo. Taggart, 33 ; Total, 1,92.

Depuis les renseignements qui precedent,
plusieurs troupes d'hommes ont été ajoutés à
ies chiffres.

Le Su (lit qu'il y a 1,400 maisous à louer
atuellemenit à Toronto, et que bs ly rs bai.

Des notuv- les reçues des ihes dle la Ilage.
lue nous appjrennent que peu atut t fsn-ou

q t vient de0 intir, la pùehle a tteîiris-abou-
'i ute dans le Golle.

On calcule que les chantiets du St. Niait lce
miemploieront plus que la moitié disliolumes
qu'ils ont coutume d'enmployer.. u lien de
¡tiatre ou cinq cent mille billots, tiens tu'cm

auironis l'année proehaine que deux ' ut ulle
etnvironi.

La société St. Jean-Baptiste d'tigdensburg
a invité pour mercredi, 24 courant, MM. J.
Tassé et B. Suite, deuix des collaborateurs de
L'OPINIoN PURLIQUE, à aller donner deux Ie.-
ttures dans la ville américaine. Le sujet lue
traitera M. J1. Tassé sera :les Canadicns atux
I.tats-Unis ;nous ignrionts quetl sera icli tie

M. B. Sulte. Tous deux, en tout cas, intéres-
seront certainement leur auditoire, et nous
sommes sûrs d'avance du succès de ces deux
conférenciers-littérateurs.

Le contrat pour le chemin de fer Montréal,
Oittaiwa et Occidental a été signé pour trois
millions six cent mille piastres Ceci com-
prend lis souscriptions municipales, les dé-
penses préliiitînaires et le coút de l'ouvrage
fait.

L'église neuve de Hope River, Ile duPrince-
Elotard, est devenue la proie dis flammes,
vendiedi soir, le 28 octobre, entre 6 et 7 heures
du soir. Cet accide nt est d'autant plus péni-
ble que les sacrifices que la construction du
temple av ait coûtés au (ligne curé de l'endroit,
;e lév. MI. Trudelle, vaillamment secondé par
ses zélés paroissiens, avaient été plus grands.
On nous informe que les pertes sont énormes
et lassuance in.ceitaine. Les ouvriers ont
perdut pour $ o0 d'outils.

L'ataire Guibord s'est enfin terminée par
l'inhumation de ses restes, mardi 16 courant,
dans le cimetière catholique, aux termes du
décret du Conseil IPrivé. Le Star de Mont-
réal fait à ce sujet 1. s réflexions suivantes ;

- Il serait à propos, atin de dissiper certaines
impressions fausses qui ont été produites, de
publier toutes les lettres oliicielles qui ont été
écrites à l'occasion (le cette affire. Cette cor-
respondance prouverait, comme nous sommes
on position de l'établir, que non-seulement le
Mairn, mai lEêque et tcut le clergé eatho-
lique emt fIt tout ce qu'il était en leur pou-
voir (e ii.ire pour exécuter la loi dSne ma-
nière paisible et rgulière, et une large part
du résultat qui a marqué la jouruce de mardi
est due à leur Icyauté et a leurs sag, s con-

MENU D'UN REPAS AU QUINZIÈME
SIECLE

Le lesitn dont on va lire le menu eut
lieu le 10 février 1482, dans la ville de
Gand. Il tfut oflert par le marquis. Josse
de 'Trazegnies à Maxinmilien d'A uttiche.

Oin a les notms des convives, mais ils n'ontL

point (le célébrité. ' Ils furent assis à la
table de mon dit sieur leduc qui conteroit
environ 14 pieds (le long et plus de 4 pieds
de large.

« Et tIi le serviee par ordre tel que s'en-

suit.;
Le premierc scvice

'8allade île verdure menue coupée, et

pardlessus carotte et raitpoise tant bien

taillées et assis (disposées) que sembloit

painturune. Et tout de uesme au milieu

(des plats, dont il y avoit de chacunI netz
deux p îiî- la table d(e mnseigneur, estiet
ses armtes ant bien fuita qu'on ne pourritoit
mieux.

/em. Calions tau viin bastard et lntes

fites,-Crespes et Laitues et Ruissole,-
Tartelettes de raisin de Corinthe à la
moulle de bœuf,-Dades (Dattes) confites,

-Tallid'Eng-let erre.--Paste d'amnande,

Coifituî'es,-Amanîdes bhuciées,--Bellées
(sic./) chuctées.-Roisins de Corinthe bien
lavés et cliuctrés,-(Girainîs de pomes de Gre-
tnades ?

Issue

Et pour issues, ypocras et le miestier

(acces.soire ordinaire).
Il fault savoir (lue desdites gellées ci-

crées, pastes d'amande, tailli d'Engleterre
et corditures, y eut de plus de 20 manières
fetes de toutes couleurs les mieux et les

plus nouvellement que l'onse peult aviser.
Si comnmes aulcune gellées de chucres fete
ei guise de chasteaux, assi, (établlisl sur

hatlte motte verde.

iemi. A l'enîtou' de la mtottey avoit pois-
son vi niaigant soubs la gellée.

ilem. En aultres plats y avoit grans lna-
vires à hunes faictes a fachon (de) karaquies,
lesquelles etoient( de confitures et pastes
danande dorrées et coulourées, ainsi qu'il
appartenoit. Lesquels navirs semblieit
estre ei une eaue engellée qui estoit de

gellée blancs sous laquelle aussi on veoit

initigier les poissons vifs.
Item. Eu y avoit aultres plats fais en

guyse de lyons enchamnés de chaînes d'or...
le tout fait de viande succlié (? séchée) et
par tout dorures où il appartenoit.

Item. D'aultres plats fais en guyse de
gypechières de diverses fachons desquelles
gypechiéres tomboient pièches d'or de
même seims p(ar-) tout le vuinît (vide) des

Ilats.
Iten. En d'aultres plats y avoit grand

roses (?) desdites viatndes très-bien fetes.
Item. En d'aultrea plata y avoit tours par

ou partient (sortaient) fontaines et buses

gectans (jetant) ypocras qui se recueilloit
en la fachon d'un petit bacq tellement
coposé que ladite fontaine eut incessamu-
ment courrut mais que (encore que) l'on ne
leust pas touchée.

AENTURIERS [T COBSAIRES
LE GAOULE

[X
(Suite)

de Damas,-Pertris (perdrix) à la trimlouil- Qiltel elle eut repris connaissance, elle
(leieds de îmouton ài l roide sîulge,il t î'<nîîpte de l ible spectacle qui

avait Ii ppe ,ses yeuîx, etcomniqutant à-tCynes par quartiers au potage.-Moutoil
as iracis,-.es ienuis roits (abattis) des (lob 'liidl'Atie l'auteur'dece lâche assas-
chiies (cygnes..Espoles de moutonros- siitie cet enlement odieux.
ties chalde- et veeletts, uiii lus, que l'asasiat de
sisoiseux c rivière à l i,-Pstebleevelatio que

LUuice lit à li[ticie l'aiour de Macan-
le eniion a la ti îe d'AitglecI iee.-,\'e- lii pi1401i',A tîtillia. sîuleva l'idignation du
iiaiuon aut poDtage.e îotoul'sut-,olt habi

i renges,- i imnons-Cauel ie - iiives. t i lus4leslt bitants d li.êt'ieuî-
I." ea si- ui livlott uîi'oIDite il televa la catdavî-e

du chevia lieu- qu'il tuit pressýe contrte soit
C'pponaux oreniges.-Lapins au saupiceii- an leaiuniatit de baisers

guet ? saupiquet). - C'Ippo au blante V1011ti pte. iuîinut-a -t-il avec des
mienghier. -la ighus de bwuuf a la sauLrce ieCD geaia'-.lJesavai',bitent, tjOutt-il en i'a;tis-
clhtaude,-Vetnoisoii de saigler au potage, satléjée dont la haute etaitrrouge(le

-AgeurotF In r't,-errineuf e t np t -Pt davaienqu'ilavlit pas atteidu
l e eailit dnoun r i cutnilade olt*'s et caatitiv tvszat IVoyezcette e, si noblem ient pou

Cpo i udecintetdeettenlevementosqudàe c seuxluite
.uta, liago et les uialadias, ellest

i i en)1'o elle- e-itîcc' le l itu'ie

a . le. - 0p 1 vradm1e -, (etc.

ge h ir j a i >1lluie-. dle saigler's,-Chatppons pl)lein-'

Tetinîes de hacl- s (? hase") à la poire do
duc ( -ic),--Oiseaulx de rivier à la saulse
madame.-Pastes de lapinî,-Petits oi-
seaulx de rivier rostis de broche eu bouce,

- Lapietux rostis,-Cynies r'ostis -Pastes

de venoison,-Paus iostts,--Grand pieches
de char sallée de boeuf'.

Orenges,-Mloustardes chucrées et aultres
saulces, etc.

Le <(uart service
Tartes et dans, -P)-ronnes île D iutnia coni-

e lre ue fois piongée dants le sang d' ces
tmiserlies. Mti si elle a étéi.i IIilms satu te
à dlefldre sa vie et la liberté de nia smur.
eijesera foimidable entre mes mains pour
ptuni- le lche.

lHenr-i coucha sa tète sur l'épaule du at
davre, et couvritdelarmes et de baisers ce
Uble, vi-age aur lequel s'était conservée
toute l'énergie qui l'animait au moment où
l';s-assiti avait frappé le coup de la mort.

- Messieurs, re, rit Henri en se redres-
salnt tout à coup calme et ferme, il faut
qîte j'oublie mu douleur pour songer à un
autre devoir. et voub m'aiderez bien cet-
tanement à l'accomplir. Marchons sur le
t amp( de Macundal. exterminons jusqu'au
derier cette bande d'infâmes brigands.
Cette fois au moins, et devant un pareil
attenitar, le uuuis de la Vairenne. je-

père, ie prêtera plus son appui aux escla-
ves marrohns; il nous donnera les secour
et les troupes nécessaires pour cette cam-
pagnte.

Quand lienri et Du Bue se trouv'reit
seuls, Lucînde s'approcha dex en tiiie-
blant, et se jetant aux genoux de son
maitre, dont elle pressa avec el*lsionI lo,
mains qu'elle couvrit de larmes

-- Oh ! pardon, maitre, dit-elle; Je sust
bien coupable de ne vous avoir pas pi-e
nu de cet amour de Ma.canidal pour mad-
moiselle Antillia; mais quand j'ai surpt
Ce secret, je nei savais pas bien de qui je-
devais nie venger, de Macandal ou ide
Mademoiselle. 'avais des nuZî.e.s d.îi,-.
le cerveau, et ce n'est que ce mati q lute i('
soleil a lui dains mon cœurc . Je ypeux rchie
tet' mta fa en itvous r'eidait un grandii
service.

- Quel service lia rie.
-Quand jeus tével à Fabulé lu coti-

dence que Ma0antdal vous avaitt laite, F.
bulé jura que lu iaulatie priitî de
main.) ih! je l'y auais aide de bien btin
cSur dans tma jalousie ;, mais ce nîiaiti j'
srlpi-s au ctip de Fîa'ule un planl de
volte où il s'agiait de l'extuernination de
blatnes. Votre iom a été tprononi, je ie
suis souvenue alois dle(e vos bn(qItes pomu
moi, je me suis souvenu,- de mon excel-
lente maîtresse, et Je nie sus enfaie pour
vous avertir.

Ifenri écoutait Luciide avec une -
teme attention.

-(it veux-tra en venir u i denmand
t-il.

-le tius aci dit, iair, que acanl
n'avait pas de plus grand enemtici que Fa-
bulé. Vous allez entreprendre contre ce
mulâtre une expédition où les blancs ne
réussiront jamais. Je connais maintenant
les chemins qu'il faut t-ave-ser ipour tri-
ver au lieu oi les mîarron.î se soint lu tiile
vous n'y atteindrez itps. Eh bien ! iot, je
vais aller retrouver Fabulé, je lui promîet-
trai de votre part tout ce que vous vou
drez que je lui promette. pour (lue ce soit
lui qui attaque Macandal, et délivre de ses
mains madeioiselle Antilia.

Henri réfléchit un instant, se coicerta
avec Du Buc, et dit à Lucinde :

-Va, agis comme ton dévoueiiiemit t is
pirera, et si tu fais prendre MNlacanidal tu
auras ta liberté pour récompense.

Lucinde embrassa les mains d'lenri e
r'eleva toute fière et toute r'ayonnanlîmte de
la mission qui venait de lui éte confiée, et
partit en hâte pour le camp de Fabulé.

-Attendr ons-nous, demanda Du Bue. le
succès de la tentative le nLucinde ? Ou
bien nous mettrons-nous en camîpagte
avec nos propres forces et avec les secours
que le gouverneur ne pourra pas nous re-
'user ? Ne craignez-vous rien pouir notre
pauvre Antillia ?

-A coup sûr, mon cher Du Buc, tépont-
dit Ilenri, si je niécoutais que le- ,conntiinii
denients de tma tendtesse, je volerais, seui
au besoin, à travers obstacles et dangeis,
au secours d'Antilliat ; mais iaissons agir
Lucinde. Les nègres possedent, vous le
savez, des iressources puissan tes et cachées :
et puis en considérant les ibimes dont
nous sommes entourés, je suis tenté dle ie
pas croire aux évenements qui se sont ai'
complis ici, ou 1lutét je crois qu'ils se sont
accomplis difiremment et dans un but
autre que celui dont parle cette négresse.
Il n'y a île vrai et de cruellement positif
que l'horrible assassiiiat de mon ialheu-
reux père. Tenez, mon cheriii ami, conti-
nua Henri apres un court îoment de i e-
flexion, nous fei1ous bien i ctre préts ut
des évéiemiietts g raves qui revclaieront
notre présence ici : car il s dullier lit côte
de Saint-Pierre un vent qui nous aplortera
plu, de tempètes que celui qui viendra du
côté de la montagne Pelée.

-Vous avez riso. Henri, repondit Du
Bue en serrant alfectueu.ement les main'u
de son cousin; j'ai, coimime vou,-. dle Si-
nitres pessentunents.

Les faits que nous venontis de racoute iet
ceux que nouts aulîons dIL e, s'étaienit li-
sés simuttltanettnt c Sa int-P>;ire e: ai Pr
cht -tir.

L'arrestatioîn tic Clerm'tici, s'oni arivee
à la pr-ison de lu ville et le bru:t de si
condamnationi a molart, avaient produit une
impressioni de stupeur dLas la plopulatioln.
Quand la nouvelle en pari"intjusq1 u'à nia-
dame de Saint-Camanut, celle-ci ne pou
reatenirî un cri cie désespoir. qi u'échîapp.a
de son cœeur. Elle se sentait perdue, elle
voyait s'éctouler tut l'échafaudage vie s
ambitieux calculs.

Et Maubrace n'était pas la ponur soutemrt
sonl coul-age défaillat et pourn li der de'
ses conseils!

La comttesse tavait jusqu aloi. joue sort
r'ôle'avec une habileté toute miachiavéli 1ue.
Elle avait su Ccoéir sur l'esprit de la
Varenne une influente considér'able ; elle
avait fiatalemen t enicourîa;.é l' mar'quis.
dlatis ('et te vote dle despotismetî et -iu' tacputt


